
EN RUSSIE 
LA FUTURS DOUMA 

L'attaottoa tle» •»!•*• *»« *•*•• *e port* 
jut entière eur la Douma ; quotidienne

ment, les députés arrivent de tous côtés 
de l'empire ; les gares de chemin de fer 
•oot «avanies de «urlwix, qui • » •"•*•" 
ment, les questionnent au passage. Ce ma
tin, des gens désireux de se faire inscrire 
au palais de Tauride pour obtenir la se
maine prochaine l'accès des galeries, Mo
quaient complètement l'avenue. 

Lee Journaux discutent sur le* partis, 
sur une coalition possible ; les organes dé
mocrates démentent que leurs chef» de 
groupe aient négocié avec les «troupe* «*>-
nistériels ou modérés. Le prsmler ministre 
et certaine de m collègues envisageât 
l'avenir avec sérénité ; à moins d'accident, 
ils se croient en mesure d'atteindre le jjçrt. 
On pense que la deuxième Douma finira 
comme la première. 

Dernier» résultat» d M «léérttont 
Saint-Pétersbourg, 28 lévrier. — Résul

tats de» élections connue à 11 heure* du 
soir. Sont élu* 485 membres classé* olfl-
eieliement comme suit : 

Gauche, 804 ; dont 30 progressiste», 31 ou
vriers, 5* sociall*t*»-déinoe»te*, 18 socia
listes-révolutionnaire» et 94 membres Vau
trée partis dont l'effectif n'a pas subi de 
changement depuis hlsr. 

Lee nationalistes sont maintenant 48. 
Lee autres partis de la droite et du esntrs 
restent comme ils étaient hier Les 131 mem
bres élus pour le gouvernement de Vlatk* 
font partie de l'extrème-faurJhe et 6 d entre 
«nx sont eociallstes-révolutlonnaires. 

Saint-Pétersbourg, 1 - mars. — Le* élec-
Uurs de Saint-Pétersbourg, du parti^cons
titutionnel démocratique, ont décidé hier 
soir dan* une conférence préalable, de 
vot*r pour le prêtre libéral, le P. Petroff, 
récemment condamné par le Saint-Svnode 
à l'internement, dans un monastère pour 
motifs politique», ain»l que pour MM. Hes-
sen, Kutler, Straffe et Fedoroff, et un repré
sentant d* la curie des ouvriers. 

AU l PRINTEMPS » 
L"«XPOiIT10H G«lf«KAXJB, qui s'ouvre 

hmdl prochain 4 mars, réunira — à des prix 
Incomparables — les modèles des plus élé
gantes toilettes et les premières Nouveautés 
BOUT la saison prochaine. M e coïncide areo la 
«««•formation de» reyone de Corsages, Pei-
«~>«rt »ui«tt«s, et comportera a tous les 
comptoirs des occasions exceptionnelles. 

L'Allemagne 
à Algésiras 

M André Tardleu vient de faire paraître 
dans U Revue des D*uxMondts, sous ce 
tttr» : « AlgéSra*, U crise décisive », un ar
ticle plein de révélations piquantes sur les 
intrigues menées par las puissances, autour 
de la conférence d'Algésiras. 

La politique allemande en apparaîtra en
core plus discréditée et plus dangereuse. 

Les manoeuvre* d* l'Allemagne contre 
nous, pendant la conférence, ont été plu* 
perfides qu'on 1* supposait. 

La parti* U plu* caractéristique de 1 é-
tade paru* dans la Revue det Deux 
Mondes, comme dit M. Mévil, est celle qui 
raconte' les intrigues multiples de l'Alle
magne pour essayer de faire croire que, 
seule la France repoussait le projet de po
lie* présenté par l'Autriohe, alors que plus 
que Jamais nos amis s'étaient déclaré* 
prêts à soutenir notre point de vue. 

<i Le 12 mars, les ambassadeurs d'ABe-
saagne reçoivent un télégramme circulaire 
résumant une dépêche de M. de Hadowiu, 
lui rt1«nit qn» ls m^'orit* de» pnlSSRTtres «p 
montraient lavorables au projet autrichien. 
Tous le* ambassadeurs d'Allemagne, dan» 
las différante* capitales, s'acquittent de la 
mission qu'ils ont reçue et s'empressent de 
communiquer aux chancelleries ce point de 
vue. Ils accompagnent leur communication 
d'étranges commentaires. Le comte de 
Monta somme M Sonnino, au nom de la 
conscience européenne, de nous mettre en 
demeure de céder. M. de Schœn, a Pétera-
bourg, déclare que tout le monde, à Algési
ras a Idchi la France et que la Russie se 
singulariserait an la soutenant plus long
temps. 

m Entre temps, ls chancelier de Billow télé
graphie directement au comte Write pour 
lui affirmer que la France est l'objet d'un 
blême universel, même de la part des An
glais, et qu'aux avances de l'Allemagne 
elle a répondu par des exigences nouvelles. 

» Bientôt, c'est Guillaume II lui-même oui 
entre en «cène et essaye d'ébranler les 
Uats-Unis. U «'approprie les assertions 
xtraordinairee du chancelier au comte 

vVitte, que In lecture seule des procès-ver-
aux des séances sufflsart à réduira à 

» L'empereur, écrit M. Tardleu, réson
ant télégraphiouement à la dépêche que 
' i avait adressé, le 7 maie, M. Roosevelt, 
.•clare que le projet de ce dernier (police 

.raneo-espagnofe, rapports de la légation 
d'itallel n'est pas «trccptable; Tue. \f projet 
autrichien est d'ailleurs excellent et qu'on 
l'approuve sans réserve à Algésiras; que 
l'Angleterre, la Russie, l'Espagne même le 

Iugent bon; que les Etats-Unis doivent & 
•ur tour nous presser de l'accepter. Comme 

cette première instance risquerait de n'être 
point décisive, le lendemain nouveau télé
gramme. Guillaume U, cène fois, dénonce 
nos convoitises, l'avidité de nos banques, 
es appétits de nos coloniaux, et presse le 
/évident d'agir sur nous. Deux jours plus 
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lard, enfin, le 17, troisième dépêche. EU* 
•et plus énergique encore que les précéden
tes : elle affirme explicitement que l'Italie, 
la Russie, l'Angleterre et l'Espagne ont 
abandonné la France; que les Etats-Unis 
seuls l'appuient; que l'intérêt de la paix 
exige qu'à leur tour ils s* prononcent pour 
le projet autrichien et forcent ainsi notre 
consentement. » 

On sait fort heureusement qu* toute» cas 
manœuvres n'aboutirent pas. Elles échouè
rent devant notre bon droit et la simple vé
rité. N'importe, l'alerte fut chaude. 

FF/, MM.', et délateurs 
écrivent an ministre de la Goerre 

L«r ëout-ofiïciers du 2* d'ârtillePie, 
iopuyés pur les FF;.-MM/, greno
blois somment le ministre de les 
placer au-dessus du règlement. 

Des incident», qui ont provoqué uns vive 
émotion à Grenoble, viennent de se pro
duire au 2* d'artillerie. Le 14 février, 1» 
chef d'escadron Bertrand adressait uns ré
primande sévère au maréchal des logis-
chef Quentin-Roux. Aussitôt, le sous-offi
cier taisait remettre au colonel Leddet U 
lettre suivant* : 

J'ai l'honneur de vous rendre compte de» 
faits suivant» qui se sont passés le 13 février, 
è t h. 15 du matin, è la salle des rapports, pen
dant le rapport des maréchaux des logis chefs. 

Le chef d'escadron Bertrand, de semaine, 
au sujet d'une punition inflige* à un canon 
nier dé la 9* batterie, pour avoir été surpris 
fracturant l'armoire è pain au réfectoire de sa 
batterie, a tenu les propos suivants : 

• Les armoires à pain ne sont pas réglemen
taires; par conséquent il y aurait lieu de ne 
pas les faire figurer sur votre motif: le quar
tier est en verre, et demain les journaux, ren
seignés par leurs correspondants du quartier, 
diront que vous faites des choses Irrégulières, 
le sais bien que vous opérez pour le bien des 
hommes, moi-même te l'ai fait, mais depuis 
qu'il y a das casseroles dans le régiment, on 
ne peut plus faire que des choses réglemen
taires, car vous savez qu'il y a des casseroles 
au régiment, vous le savez aussi bien que moi; 
il y en a même ici dans cette chambra, en ce 
moment, je pourrais vous les nommer >. 

En ce qui concerne les maréchaux des logis 
chefs at en ma qualité de plus ancien, j ai 
l'honneur de vous demander instamment de 
vouloir bien inviter le chef d'escadron Ber
trand è préciser ses accusations, en désignant 
nominativement ceux è qui 11 s'adressait, de 
façon à taire disparaître les soupçons qui pè
sent sur tous. 

Le lieutenant-colonel Laroche répondit 
par la note suivante : 

Apres avoir reçu les explications du com
mandant Bertrand, le lieutenant-colonel doit 
d'abord rappeler que cet officier supérieur 
a été. dans des circonstances récentes, la vic
time de dénonciations anonymes calom
nieuses. Les paroles qu'il a prononcées ont 
Jailli spontanément parce qu'il se trouvait 
en présence de sous-officiers dont quelques-
uns passent pour appartenir à un groupement 
qui a été mêlé aux actes de délation. 

Si les termes employés par le commandant 
Bertrand ne sont pas d'une correction acadé
mique, on les trouve justifiés en songeant 
qu'ils expriment le cri de révolte de la con
science d'un honnête homme. 

Le 15 février 1907. 
L* umtinnnt-colonrl Ou f trmrtUleru 

Et le colonel ratifia : 
Le colonel estime qu'il n'y a pas lieu 4 autre 

explication. 
Grenoble, le U février 1907. 

Le colonel. Lancer. 

Le maréchal des logis Quentin-Roux, fu
rieux .remit au chef d'escadron Borel cette 
lettre à l'adreeee du ministre de laGuerre : 

Ayant en rhonenr d'adresser par la voie 
hiérarchique, le 14 février courant, au colonel 
commandant le régiment, le compte rendu 
Bortt je vrrar donne et-deseous le texte exact 
revîtii <les annotations qui y ont été apposées, 
et n'ayant pas eu la satisfaction légitime à la
quelle je crois avoir droit. J'ai l'honneur. 
Monsieur le ministre, en vous remettant ce 
document, de vous demander de vouloir bien, 
si vous le jugez opportun, me faire accorder 
la satisfaction que le colonel me refuse. 

Le chef d'eseadron Borel ayant refusé de 
transmettre tout le dossier, celui-ci fut ex
pédié directement au ministre de la Guerre 
avec la note suvtvnte : 

)'ai l'honneur de vous adresser directement 
la demande ci-incluse que le chef d'escadron 
Borel, major du régiment, a refusé de trans
mettre en me disant que son bureau n'était 
pae une boite à lettres. 

QBEms-Roux. 
Ces ridicules, sommations de ce sous-of

ficier n'ont produit aucune émotion au mi
nistère de la Guerre. Un collaborateur du 
général Picquart a fait cette déclaration : 

Le ministre n'a pris encore aucune décision 
au sujet de cet incident. 

Il semble pourtant que le chef d'escadron 
Borel ait été fondé à refuser la transmission 
par la voie hiérarchique d'une réclamation 
présentée par des sous-offleiers sous une 
forme collective rigoureusement interdite par 
les règlements militaires. 

Quant aux termes un peu vifs de la réponse 
du lieutenant-colonel, il faut pour les com
prendra, connaître l'état d'esprit du 2* régi
ment d'artillerie. 

A la suite de dénonciations et de réclama
tions, le ministre de la Guerre a été amené a 
tair» procéder 4 nu* auquel, sur certains faits 
qui se sont produits dans ce régiment, tels 
que, construction d'une salle des fêtes, dé
penses non prévues, etc.. etc. 

L'enquête a montré que tes officiers et les 
sous-officiers de ce régiment n'avaient è aucun 
moment commis des actes coupables, ni des 
malversations. Mais Us avalent été amenés, 
pour satisfaire leurs ambitions de bien-être et 
de luxe, a commettre certaines Irrégularités 
qui, sans taire tort d'un centime ni ê l'Etat, ni 
aux hommes, n'en étaient pas moins répréhen-
sibles. 

Le rapport du contrôleur général a été trans
mis pari* ministre au général Oalliénl, com
mandant le corps d'armée. Après avoir pris 
connaissance du rapport et procédé à une en
quête personnelle, le général Galliénl a pro
posé au ministre les sanctions qu'il jugeait 
nécessaires. Le général Picquart n'a pris jus
qu'ici aucune décision. Mais tout fait prévoir 
que les punitions infligées pour ces irrégula
rités seront peu graves. 

L'incident s'est compliqué ds l'interven
tion des FF.*. Grenoblois. Ils répondent par 
de* ordres du jour aux signes de détressa 
de» délateur» : 

Le Comité exécutif du parti républicain ra
dical et radical-socialiste de l'arrondissement 
è Grenoble, r 

Saisi par la publicité donnée aux Incidents 
du 2» d'artillerie et avant acquis la convicUpn 
que des représailles sont exercées par le colo
nel et certains officiers de ce régiment contre 
les sous-officiers et canonniers qui ont «u ls 
loyauté de mettre à jour les irrégularités 
lYaves qui se sont produites dans ce régi
ment: 

Appelle l'attention du ministre de la Guerre 
sur la nécessité d'obtenir les sanctions néces
saires après deux mois qu'est close l'enquête 
établissant l'exactitude des faits portés ê la 
connaissance du public par la presse répu
blicaine: 

Signale d'autre part è M. le ministre de la 
Guerre la situation qui est faite actuellement 
aux maréchaux des logis chefs Agard et 
Quentin Roux et au canonnler Buny: 

Prie les représentants du • bloc • de l'Isère 
d'Intervenir au Parlement dans le cas où les 
sanctions se feraient plus longtemps attendre 
et si. d'autre part, les sous-officiers républi
cain» continuaient è être de la part de leurs 
chefs le* victimes de tracasseries inadmls-

Décide que cette résolution sera adressée à 
tous les élus du • bloc > de l'Isère ê M. le mi
nistre de 1» Guerre, au général commandant 
le corps d'année et au Comité central exécu
tif du partL 

Ls section grenobloise dé la Ligue des 
droits de l'homme. 

Emue de la situation faite aux sous-officiers 
et canonnière républicains qui ont eu 4 dépo
ser dans l'enquête ouverte (ur les irrégula
rités graves reprochées è certains officiers du 
f d'artillerie; 

Considérant que les vexations dont Us sont 
actuellement l'objet constituent une injusti
fiable atteinte ê leurs droits de citoyens et 
causent partout une réelle émotion; 

Décide de saisir le Comité central de la 
Ligue des cas des maréchaux des logis chefs 
Quentin-Roux et Agard et du canonnler Buny; 

Prie son président, M. de Pressensé, d'intar-
ventr énerglquement auprès du ministre de 
la Guerre, de porter 4 sa connaissance les re-
{>résallles exercées contre ces sous-offlclers et 
ul demander les réparations et les sanctions 

nécessaires. 
U est vraiment scandaleux que les déla

teurs soient ainsi placés au-dessus des rè
glements par la protection des Vkf;.. 

L'ÉLECTION DE MONTPELLIER 
Dimanche prochain a lieu l'élection ren

due nécessaire par l'invalidation de 
M. Pierre Leroy-Beaulieu. 

Trois candidats sont en présence. 
MM. Pierre Leroy-Beaulieu, progressiste; 

Laurent, candidat dé la Maçonnerie, et Be-
boul, socialiste unifié. 

N o t m l U tentative d'assassinat 
Une nouvelle tentative d'asasslnat a été 

commise hier contre M Pierre Leroy-Beau
lieu. 

A 11 heures du soir, celui-ci revenait de 
Vatlhauquès, commune du canton des Mi-
telles, à 17 kilomètres de Montpellier, lors
qu'au lieu dit • Les Fenouillettes », près de 
Bélalr, cinq ou six coups de feu turent tirés 
sur sa voiture. 

Les vitres volèrent en éclats et une balle 
atteignit M Leroy-Beaulieu 4 l'avant-bra» 
gauche. 

Le blessé a été transporté è l'hôtel Métro
pole oh des chirurgiens ont été immédiate
ment appelés pour lui donner des soins. Son 
état est grave. 

Une enquête a été immédiatement ouverte. 
Mais, vu Tl8o>ment de l'endroit où s'est pro
duit le gust-a «us, il est assez difficile de 
pouvoir retrouver quelque indice qui mette 
sur la trace des agresseurs. 

K o n m u x détail* 
Notre correspondant de Montpellier nous 

envr ;e ]ee détails suivants : 
Le cocher avait eu le temps d'apercevoir à 

quelques mètres de 14 un groupe d'individu» 
qui, sortant de derrière un taillis, prenaient 
fa fuite 4 travers la campagne et bientôt dis
paraissaient. 

Au bruit des détonations les fenêtres de deux 
ou trois maisons situées & cet endroit s'ouvri
rent, et bientôt aux appels des voyageurs, des 
secours arrivaient. 

M. Leroy-Beaulieu fut transporté dans la de
meure du cantonnier, où il perdit connais
sance, et où des soins natifs lui furent donnés. 

M. Leroy-Beaulieu tut, avec précaution, re
mis en voiture et dirigé sur Montpellier où on 
arriva assez tard dans la nuit. M. Leroy-Beau
lieu a été transporté ê l'hôtel Métropole dans 
un état assez alarmant. 

Cette odieuse tentative d'assassinat, lors
qu'elle a été connue en ville, a produit, mal-
fré l'heure avancée, une profonde et légitime 
motion. 
Le Parquet avisé, vient de décider de se 

rendre 4 l'hôtel Métropole pour commencer 
une enquête. 

Ajoutons que les médecins ont demandé au 
Parquet de surseoir, pendant une heure 4 l'In
terrogatoire de M. Pierre Leroy-Beaulieu pour 
permettre au blessé de se reposer. 

MM. Glbert, adjoint; Ellov, conseiller muni
cipal, se sont présentés à l'hOtel Métropole 
pour prendre des nouveUes du blessé. 

La famille de- M. Leroy-Beaulieu com
munique à l'Agence Havas la note sui
vante au sujet de l'attentat dont a été vic
time la uuit dernière M. Pierre Leroy-Beau
lieu, près de Montpellier : 

M. Pierre Leroy-Beeulleu a été atteint par 
une balle ê l'avant-bras gauche cette nnit. 

La balle a été extraite, et les médecins ajou
tent qu'ils pensent qu'U n'y aura aucune com
plication. 

Autre gust-apens 
D'autre part, les Loges ont organisé un 

guet-apens contre le candidat socialiste. 
Le 1> Meslier, député de Saint-Ouen, té

moin oculaire, le raconte en ces termes: 

La dernière réunion de Gange» a été mar
quée par un incident violant qui malheu
reusement a eu des suites graves. Alors que 
le citoyen Reboul était è la tribune et qu'il 
rappelait les agissements de M. Laurent 
contre la candidature de Bénézecb en 1896 
une agitation violenté se déchaîna dans la 
salle. Un de nos bons camarades, le citoyen 
Desbons, ouvrier tisseur et conseiUer muni
cipal de Ganges, essaya de faire entendre 
dans le groupe le plus bruyant quelques pa
roles de calme. Tout 4 coup nous le vîmes 
chanceler et tomber. Il venait d'avoir la 
Ïambe brisée. Le tibia gauche était fracturé 
4 quelques centimètres au-dessus de l'arti
culation de la chevlU» Les Soins nécessaires 
lui ont été immédiatement donnés. Ces 
odieuses brutalités témoignent de la violence 
des passions. 

—o— 
Malgré tout et en raison même de ess pro

cédés, les nouveUes du pays donnent toute 
confiance dans le succès de M. Leroy-Beau
lieu. 

Çà et là 
Morts d'hier 

u jénirol de brigade Dalmas de Lavé-
ouse, 65 ans, d Versailles. — M. Jean bu-

bott, teerttaire de Vassoriation det Sociétés 
hippiques du Centre et du Sud-Set, 58 ans, 
à Moulins. — Mme Poureet, veuve du gé
néral d» dtririon qui fut le commissaire du 
gouvernement au procès Bataine, au chd-
teau de Fondeyre {Haute-Garonne). — 
Mm.es Maxant et Florentin, belle-mire et 
mire de M. Léonce Florentin, rédacteur en 
chef du « Journal de la Menrlhe et des 
Vosqet », décédées d deux j'our*- de distance 
Vune *** C a , " r e — Lt avérai chinois 
Tcheng-Ki-Tong, ancien eecrétaire de la 
légation de Chine en France, 56 ans, à Nan-
Hn. Il avait publié en français plusieurs 
volumes. — M. Eugène Peugeot, construc
teur d'automobiles, conseiller général et 
maire oVHéricourt, 6$ ont, d Montbéliard. 

ÉCHOS PB PARTOUT 
A CroUitlst {Pas-de-Calais), le Conseil de 

révision a rtformi, pour défaut de taille, un 
conscrit qui ne mesurait que 1»,S1. 

M. Roux-Seignoret. libéral .a été réélu maire 
d'Hytres, ainsi que ses deux adjoints, MM. Ro
bert et Blanc. 

M. Ftssard, sénateur, maire de Chartres, or
ganise pour le dimar che t mars, une grande 
manifestation patriotique pour célébrer U 
ISS» anniversaire de Marceau. 

M. Charbonnier, avocat, a donné sa démis
sion dé conseiller général de l'Isère. 

A datif du lm Janvier 190», le prix des nu
méros du • Journal officiel > et des feuilles ou 
cahiers d'annexés de la dernière année écou
lée, ne sera élevé à o fr. so qu'après le Si jan
vier de l'annte qui suit. 

Du H lu H février, les Caisses d'épargne 
ont reçu 707HS0 fr. et remboursé Ht*M» fr.-. 
l'excédent des retraite sur les versements, 
pour les deux premiers mois de 1907, atteint 
1119 m fr. tt. 

ELECTION MUNICIPALE 
Les habitants de la commune de Saint-

Georges, près Issoudun, ont m triompher, 
lors des élections complémentaires au Conseil 
municipal, 1 allste de l'Action libérale. 

E-TXT I V E E i n . 
Saint-Cataire. — De notre correspondant : 
Jeudi soir, vers 9 heures, sur rade, 4 bord 

du paquebot Navarre, le graisseur Cojean a été 
gravement blessé par un jet de vapeur. 

— Les chantiers de la Compagnie transatlan
tique lancent aujourd'hui le paquebot mixte 
Pérou, de 145 mètres de longueur, destiné 4 la 
ligne commerciale des Antilles. 

Classe aux loireDe.' 
NOTRE OBSERVATOIRE 

VENDREDI 1 " M1R8 

Lt température s'est abaissée dans l'onsit et le 
oeotrs du continent: te thermomètre marquait ce 
sut tn — T» S Hsruoiand, — &• k Clerinont-Fsrrsnd. 
0> » Nantes et k Parla, + 10- k BUrriU. + 1 » » f>*r-
pig-nau. on notait — 1* s a mont Aifoaal, — *• au 
Puy-ds-Dôms, — 7* su meut kfounlsc 

Probable. — Ka France, un temps beau est pro
bable avae température voisins d* la normal*. • 
Parts, hier, naseaux. 

La xaar est bsus ou ptu agiu*. 

Nourries de contrebande. — Une forte nour
rice, portant dans ses bras un poupon soi-
cmeusement préservé du froid par une épaisse 
voilette, débarquait hier a la gare de Lyon, 
venant de Marseille. Son allure embarrassée 
frappa M. Bordère, commissaire spécial, qui 
la fit entrer dans son cabinet. L4, on décou
vrit d'abord que le nourrisson était en carton, 
bourré de tabac de contrebande. 

En tabac également l'opulente poitrine de 
la nounou. Son bonnet tuyauté était garni de 
clirares et son chignon é'.ait rempli de tabac 
fin. Enfin le petit lit du bébé comprenait deux 
matelas rembourrés de boites d'allumettes en 
cire, de fabrication étrangère. 

La marchandise a été saisie et la fansse 
nourrice, Bianca Thérésa, 23 ans, a été en
voyée au Dépôt. 

BASSES-PYRÏNËES. — Accident de voiture. 
— A Biarritz, une voiture contenant quatre 
personnes appartenant k la colonie anglaise 
qui descendait la côte rapide du phare, ren
contra une automobile qui fit emballer le che
val; par frayeur, le cocher fit verser la voiture 
dans un fossé, mais la chute fut si malheu
reuse que deux voyageurs recurent des bles
sures graves; le colonel Hanning Lee a des 
contusions multiples; Mme Hanning a le bras 
cassé et plusieurs cOtsa eritoncéee; son état est 
alarmant. 

AVEYRON. — Un berger assassiné. —• On 
jaune berger de 18 ans a été trouvé aux envi
rons du village de Ségur pendu avec son mou
choir, ses pieds touchant le sol. 

Quelques contusions sur le corps feraient 
croire a un assassinat plutôt qu'à un suicide. 
Le Parquet de Millau a ouvert une informa
tion. 

HERAULT. — Explosion d'acétylène. — Des 
enfants s'amusaient autour d'une baraque fo
raine, sur la place publique de Florensac, 
lorsque l'un d'eux, Emile Touchy, » ans, eut 
la malencontreuse idée de vouloir allumer une 
lampe 4 acétylène, accrochée à un montant de 
la baraque. Une terrible explosion se produi
sit alors. 

Le malheureux enfant, atteint è la tête, 
tomba foudroyé, la tempe ouverte, l'ceU gau
che crevé, le nez et l'oreiUe sectionnés. 

Son camarade, Slméon Calmais, 13 ans, a été 
très grièvement brûlé au visage. 

BASSES PYRENEES. — Une mire enterre 
tes deux enfants. — A Bayonne, Elisa L... 
vient d'être arrêtée, les cadavres de ses deux 
enfants, l'un ftgé de 3 ans, l'autre de 7 mois, 
ayant été trouvés ensevelis dans le jardin de 
de la maison. 

La prévenue prétend que ses enfants mou 
rureut 4 quelques Jours d'Intervalle et que la 
misère l'obligea è les ensevelir elle-même. 

L'autopsie des cadavres va être pratiquée. 

ALLEMAGNE. — On cadavre découvert après 
trois ans. — En faisant des foulUes 4 Mu
nich sur l'ancienne place du cirque, on a dé
couvert les restes du cadavre du fils du ban
quier Heudschel, qui était disparu depuis, 
trois ans. Le propriétaire du cirque 4 cette 
époque, M. Niederhofer, soupçonné d'être 
l'auteur du meurtre avait été arrêté alors. 

ESPAGNE. — Une bombe dans une cathé
drale. Plusieurs blessés. — Les anarchistes 
continuent leurs exploits 4 Valence. 

Pendant l'office du Rosaire, auquel présidait 
Mgr Guisasola, è la chapeUe de la vierge de 
los Desamparados de la cathédrale, une bombe 
a fait explosion sous le porche qui donne sur 
la caUe de la Lena. 

Une panique Indescriptible se produisit. Les 
fidèles se précipitèrent affolés vers les portes. 
Une dizaine d'entre eux furent piétines. Plu
sieurs femmes s'évanouirent. La police Inter
vint et rétablit l'ordre. Les blessés furent trans
portés ê la maison de secours. 

F A I T S D I V E R S D E P A R T O U T 

FRANGE 
— Louis Fagault s'est tué en tombant dans 

la rue. 4 La Plèeha, en face de la communauté 
de la Providence. 

— A Brlenne (Ardennes), un violent incen
die a détruit des bâtiments appartenant à 
M. Proment, et loués 4 M. Soumis, entrepre
neur de charrois Deux magnifiques chevaux 
estimés 2000 francs ont été carbonises. Un 
pertes considérables sont assurées. . 

— Une sexagénaire, Mme lonetton, qui vi
vait dans une campagne isolée au hameau 
du Brulat près de Toulon, a été trouvée car
bonisée. La mort remontait 4 plusieurs jours. 
Mme Jonetton avait communiqué le feu 4 ses 
vêtements avec une chaufferette. 

— La police d'Aubenas vient d'arrêter les 
auteurs de l'assassinat de M. Gandon. commis 
dans la nuit du t au t février : ce sont deux 
Jeunes gens figés de 20 et 24 ans. 

— A ierevillers (Oise) et è Sauvolle, même 
département, des incendies ont détruit des bâ
timents contenant des récoltes. Pertes de 
chaque cdté. 5 000 francs. Assurance. 

É T R A N G E R 
— A Peplnster, près de Liège, une bombe a 

été trouvée placée contre un rail sur la ligne 
d'Allemagne. Elle a été transportée 4 la gare 
de Verviers où le Parquet fera une descente. 

E E N S M E M m S COMMERCIAUX 

HALLE8 CENTRALES DE PARIS 

Poissons (Vente au kilo). — Bars. 1-3.50. ca 
billauds, 0.80-0.60. congres. 0,80-0,80, crevettes 

Ê
rises 1-1,50,grondins 0,40-0,80. homards, 2,50-5, 
LDgoustesa 5, lia.andes0.80-l,25. merlans 1-4,36. 

mulets 1-S,*. soles 1.25-4. morue salée, la caisse 
1,20-1,~0. saumons franc., 4-5,50, turbots, 1,60-3, 
vives 1-2. - • 

Vente 4 la pièce : raies douces «-». 
Vente au cent ; maquereaux de l'Ouest 90-00, 

de Dieppe 10-16. 
Harengs français 1-2.50. sardines salées S-8. 

sardines fraîches, la caisse 3-3. 

T a-t-il un malade chez vous? 
Lisez ceci sur les Pilules Pink 

Les Pilules Pink calment tous les Jours les 
souffrances de quantités de gens et les guéris
sent rapidement. Aux anémiques, elles don
nent du sang, de l'énergie, des forces. Elles 
font disparaître la chlorose qui empoisonne 
la jeunesse de tant de charmantes Jeunes 
filles. A ceux qui ont l'estomac délabré elles 
donnent un estomac résistant. Elles guéris
sent les douleurs rhumatismales, la neuras
thénie sous toutes ses formes, les migrâmes, 
les névralgies. Elles sont un excellent régula
teur des fonctions délicates de la femme. 

Elles font beaucoup de bien et nous rece
vons chaque Jour des lettres comme "celles 
que nous publions ci-dessous : 

Mlle Loutse Genty, 4, rue Edme Plot 4 Mont-
bard (COte-d'Orî, écrit : 

« Le traitement des Pilules Pink m'a été 
très favorable. J'étais très anémique, très pale 
et très faible par conséquent. Depuis que J'ai 
pris les Pilules Pink j'ai très bonne mine et 
al repris toutes mes forces ». 

M. Lainbotte. hôtelier. Hôtel du Lion d'Or, 
à Remlremont (Vosges!, écrit : 

« Depuis longtemps Je souffrais cruellement 
d'une maladie d'estomac, l'éprouvais de 
fortes douleurs après avoir mangé et ma di
gestion se taisait bien difficilement. Un de 
nos amis m'a conseillé de prendre les Pilules 
Pink. J'ai eu l'heureuse inspiration de suivre 
son conseil et je dois vous dire qu'après avoir 
pris quelques bottes je me suis senti très bien. 
J'ai maintenant bon appétit et Je digère très 
bien. • 

On trouve les Pilule» Pink dans toutes les 
pharmacies et au dépôt, pharmacie Gablln, 
23, rue Ballu, Paris, 3 fr. 56 la botte; 17 tr. 50 
les S boites franco. 

ENGRAIS CHIMIQUES s 
1" mars 1907. 

Sulfate d'ammoniaque. — Alors que I 
marché français aurait des tendances 4 devenî 
plutôt meilleur, les vendeurs anglais sontcalmej 
avec des prix plutôt inférieurs 4 ceux de M 
semaine dernière. 

La demande reste soutenue et ne pourri 
qu'aller en s accentuant pendtnt les semaine! 
qui vont suivre. Il est donc probable que su) 
mars les prix Iront en se raffermissant en rap 
port avec la demande. 

On cote le livrable printemps: vidanges d) 
Paris Si tr., fabrication du Nord SI fr.. dito dl 
centre 30,%, blanc d Ecosse 80,76, blanc gril 
anglais 39.50 les 100 kilos. 

Superphosphate. — Les prix restent inchaa 
gés. Paris réseau Nord 0 45. dito réseau Est é 
Centre 0,46. Nord 0.41-0.43, Pas-de-Calais 0.4» 
0,44, Somme 0,44. Oise et Aî na 0.45-0,46, Marn( 
et Haute-Marne 0.48, Meuse et Vosges 0Â1. Afl 
donnes 0,46. Le tout 4 l'unité, franco par fer. 

Soif s te de cuivre. — Mêmes cours. On coM 
pour produit anglais 98/99 % de pureté en fats,'9 

droits de douane acquittés, sur le printemps' 
1907 : Paris 83,35,Rouen, Nantes, Bordeaux 8g.65\ 
Lille, Koubaix, Amiens 83. >0, o fr. fin de moin* 
en sacs de 100 kilos, factures au poids net, 1 fr 
de moins en sacs de 100 kilos, fracturés bru! 
pour net. 

Tou -teaux pour engrais. — La marchandise 
est rare, les fabrications étante peu prés nulles 
On offre en ce moment des colzas sulfurés 
conassés 6,50 d'azote 4 13,26 les 100 kilos logés 
sur wag. Calais. 

Tourteaux du Nord. On cote en disponible 
Pavot blanc 14,50 départ, colza jaune Guzeral 
14. colza des Indes 18.50 Arras-Iallé, colza aun» 
diffusé 13,75 franco Nord ; ravison dito 13,21 
franco, ricin dito 9.75 Dnnkerque et 10 Lille 
Arras. Le tout aux 100 kilos. 

Tourteaux de Marseille : Arachides décor
tiquées gris 15,76. sésame de l'Inde brun 13.501 
colza ravison 13.50. pavot blanc ou gris 18.75, 
ricin sulfuré 12. sésame dito 13,50 Les 100 kilos 
gare ou quai Marseille. 

Phosphates industriels. — Phosphates de la 
Somme 70 75 1 fr.. 66/70 lavé 0.90. 66 70 ordi
naire 0.80. 00/65 lavé 0.74. 60 65 Ordinaire 0,7a 

Craies phosphatées lavées de la Somme et ds 
l'Oi!=e 57/62 0.T2. 55/60 0.67. 53/58 0,57, 50/59 0.68, 
48 5S 0.49. 45 51 0.46, 40/45 0,40. 

Marchandise rare : 
Ph >sp lates de Liège. Prix 4 l'unité de pbc* 

phate tribasique par 1000 kilos. Dosant de 05 t 
70 % de phosphate de chaux. 

60/66 disp. et liv. 0,84, 65/60 0,74, 60/65 0,60, 
46/50 0,45. 

La Villette, 1" mars 

Ve»ui... M tu a »,so t.io i,S3 t»<t.iso»e 
La température est cependant favorable sa 

débit de la consommation, mais celui ci est des 
plus restreints, car nous sommes en plein 
Carême. 

On Cv!(j «u ÙCibi-kiiu >ia*dc uaili . «uuvaaj ; 
anglaises I.iO. ordinaires I-I.08,'veaux de Choix 
en bandes 1.15 et de 1,18 & 1,20 au détail. Qêfl-
nais 1.13-1.14. extra 1.15-1.18. veaux de Romelly 
.16-1.20, de Séztnae 1,18-1,18, toulousains 0,4» 

1,90, limousins 0,u5. - — •• -
MARCHE A U X FOURRAGES 

Montrouge, 1** mars. 
Le total des arrivages s'élevait 4 62 voitures; 

en voici le détail : 45 voitures étaient chargées 
de pailles de toutes variétés et 17 voitures de 
fourrages, dont 7 de foin. 

Sur les différentes pailles, la vente a été des 
plus lentes : il en est de même des fourragea 
dont les cours fléchissent continuellement. 

La paille de blé vaut de 25 à 30 fr., celle de 
seigle de : 6 4 48 fr., celle d'avoine de 26 è 32 fr. 
Les bons foins valent de 68 è 70 fr.. la belle 
luzerne de 65 4 68 et le bon regain aux envi
rons de 58 fr. 

Le tout rendu dans Paris par 104 bottes de 
5 kilos. 
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